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Elt pourtant, cet homme jovial savait comprendre le côté 
sérieux et les responsabilités de son ministère et de son admi­
nistration. Il a été dix-huit ans curé d’Ormstown et cinq ans 
curé de Saint-Louis. Dans les deux paroisses, il s’est large­
ment dévoué et a laissé des témoignages évidents de sa pru­
dence et de son saVoir-faire. La belle école catholique du vil­
lage d’Ormstown, qu’il a fait construire par souscriptions vo­
lontaires, le règlement de la dette de paroisse qu’il trouva en 
arrivant à Saint-Louis, et qu’il réussit à payer presque totale­
ment en persuadant à ses gins de signer des billets, sont des
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is, un mot, uml Notons,au sujet de ses voyages,et sans insister sur ceux qu’il 
jaillissait. “Tulfit dans l’ouest avec Mgr Allard, en Europe avec son évêque, 

! mourir à son ■ Mgr Emard, et en Terre Sainte avec M. l’abbé Dugas, que M.
était le fidèle Ile curé Quesnel se paya un jour la fantaisie, plutôt originale, 

is les lire. ” Et Hd’aller en voiture de Saint-Louis à Sainte-Anne-de-Beaupré. 
sacrement d«BLe souvenir de ce beau voyage, agrémenté de stations, à l’aller 

1 disait : “Vouwd au retour, chez ses confrères, MAI. les curés des deux rives, 
s onctions. ” ^tait l’une des joies de sa vie.


